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ACTUALITÉS 

C’est d’une seule voix que l’Alliance des maisons d’hé-

bergement pour femmes et enfants victimes de violence 

conjugale (Alliance MH2), le Regroupement des maisons 

pour femmes victimes de violence conjugale ainsi que la 

Fédération des maisons d’hébergement pour femmes de-

mandent au gouvernement un financement adapté à leur 

réalité particulière. 

Martin Dumont|mdumont@medialo.ca|Journaliste de l’initiative 

de journalisme local

En 2021, plusieurs projets pour augmenter le nombre de 
places en maison d’hébergement pour les femmes vic-
times de violence ont obtenu du financement par l’entre-
mise du programme de la SCHL (une société instaurée par 
le gouvernement fédéral dans le but de stabiliser le marché 
de l’habitation). « Quand le montant qui vient du fédéral 
arrive dans la machine de la SHQ (Société d’habitation du 
Québec), c’est là que ça pose problème. Ils utilisent les 
critères du logement social qui ne correspondent pas à 
nos maisons », précise la directrice de l’Ombre-Elle, Myriam 
Tison. 

Pour l’Ombre-Elle de Sainte-Agathe qui fait partie de l’Al-
liance MH2 et qui offre des services à la population des 
Pays-d’en-Haut et de la MRC des Laurentides, la situation 
actuelle pourrait mettre en péril des projets en cours. Fi-
nalisant prochainement le projet de construction de leur 
nouvelle installation, l’Ombre-Elle attend toujours une aide 
de 1,7 M$ supplémentaires afin de conclure les ententes 
relatives au projet. Également, l’organisme espère pouvoir 
concrétiser un projet de logements de 2e étape qui permet-
trait d’accueillir environ 7 familles. L’organisme, qui avait 
reçu l’aval de la SHQ pour démarrer cet autre projet, en a 
déjà soumis les plans. « On est inquiet, car nos représen-
tants tentent de rejoindre la SHQ et on est sans nouvelles, 
témoigne Myriam Tison. On aimerait avoir un programme 
dédié aux maisons d’hébergement qui prendrait en consi-

dération les pieds carrés en fonction de nos besoins d’in-
tervention et nos milieux de vie », ajoute-t-elle.

Plusieurs projets en péril

Selon le regroupement, le programme dans sa forme ac-
tuelle vient de forcer l’arrêt de projets en Abitibi-Témisca-
mingue (2), à Montréal (2), à Québec et à Thetford Mines 
en raison des changements que demanderait la SHQ. Au 
total, ce sont 35 projets qui seraient menacés dans la pro-
vince. Des subventions fédérales totalisant plusieurs mil-
lions de dollars qui avaient été octroyés pour finaliser les 
projets seraient ainsi bloquées par la SHQ qui demande des 
révisions pour réduire leur coût.

Un coût à la sécurité

Pour ces organismes qui sont familiers avec les situations 
d’urgence, il y a d’abord les maisons de première étape 
où les victimes qui fuient une situation de violence en pre-
nant le minimum d’effets personnels à la recherche d’un 
refuge. Il y aurait 5 maisons de première étape dans les 
Laurentides et 110 au Québec. C’est pour assurer une pé-
riode de transition aux victimes que les 35 projets de mai-
sons de 2e étape seraient projetés par les différents orga-
nismes. Dans les Laurentides, il y a 3 projets de maison de 
2e étape seraient prévus. En plus de celui de l’Ombre-Elle, 
d’autres constructions sont projetées à Saint-Jérôme et à 
Mont-Laurier.

« Une maison de 2e étape, c’est un refuge transitoire de 
haute sécurité », précise Myriam Tison. Ce type de maisons 
représente un pied-à-terre qui permet aux victimes, avec l’aide 
d’intervenants, de se reconstruire et de réorganiser leur vie 
dans un milieu où elles seront à l’abri des menaces exté-
rieures. « Ce qui ne fonctionne pas avec la SHQ, c’est que 
l’on se base sur un coût par porte en nous comparant à du 

logement social », illustre-t-elle. C’est cette façon de concevoir 
les coûts des projets des maisons d’hébergement avec les 
mêmes critères que le logement social qui fait en sorte de 
l’argent est bloqué par le SHQ, croit le regroupement. 

Quelques projets 

Selon l’Alliance  MH2, les projets d’hébergement re-
quièrent des éléments sécurité accrue, telles des portes 
et fenêtres sécurisées, des caméras de surveillance et 
des lieux de vie communs, comme des espaces d’in-
tervention, d’accueil des victimes avec ou sans enfant, 
mais aussi des espaces pour les intervenants « Nos in-
tervenantes vivent avec les femmes, c’est un milieu de 
vie. On ne fait pas seulement de l’hébergement, mais on 
offre aussi de l’aide en communauté. On a des interve-
nantes externes qui outillent les femmes pour les aider 
à mieux comprendre les situations de violence dont elles 
sont victimes et mieux se protéger », affirme Myriam Ti-
son.

La réponse de la ministre

Après une visite du plus récent projet de l’Ombre-Elle, 
la ministre responsable de l’Habitation et députée de 
Bertrand, France-Élaine Duranceau a pu se faire une 
bonne idée des besoins particuliers de ces organismes. 
« Les maisons d’hébergement de première et de deu-
xième étape jouent un rôle primordial pour protéger et 
accompagner les femmes vulnérables. Nous sommes 
conscients que les besoins sont grands. En collaboration 
avec la SHQ, nous soutenons les organismes pour que le 
développement des projets soit plus agile et plus efficace, 
notamment pour optimiser les coûts et assurer le succès 
des projets. Notre gouvernement est celui qui a investi 
le plus pour soutenir les femmes victimes de violence et 
nous continuons ce travail », a-t-elle déclaré. 

Les maisons 
d’hébergement  
réclament un 
financement 
adapté

L’Alliance MH2, le Regroupement des maisons pour femmes victimes de violence conjugale ainsi que la Fédération des 
maisons d’hébergement pour femmes demandent au gouvernement de prendre en considération leur réalité particulière. 
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1535, route 117, Mont-Tremblant | 819 425-7122 | aluminiumjclement.com

Détails chez :

R.B.Q.: 1645-0777-46

12 % DE RABAIS 
SUR LES PORTES 

ET LES FENÊTRES.

PRENEZ-VOUS TÔT
POUR VOTRE DEMANDE.
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La présidente de l’Association des clubs de motoneige 

des Hautes-Laurentides, Denise Grenier, ne cache pas 

que la saison 2023-2024 restera gravée dans la mémoire 

comme l’une des pires depuis de nombreuses années. 

Pertes d’argent assurées, de mauvaises conditions mé-

téo, etc., bref, une saison laminée.

Ronald McGregor | rmcgregor@medialo.ca

« Officiellement, les 8 clubs de motoneige affiliés à notre as-
sociation ont fermé leur saison il y a deux semaines », affirme 
Mme Grenier sur un ton monocorde qui présage de sombres 
nouvelles.

Et c’est justifié. Certes, il y a eu de belles semaines, quatre 
peut-être? C’est peu pour une saison déjà en retard sur le « ca-
lendrier » virtuel du 15 décembre à la mi-mars. Les quelques 
chutes de neige importantes ont étendu un tapis de belles 
surfaces, mais, les journées suivantes, les températures, 
même la nuit, dépassaient le seuil de congélation. 

« Les clubs plus au nord n’ont pas nécessairement eu beau-
coup de neige, comme ceux de Mont-Laurier, Notre-Dame-du-
Laus, Montagne du Diable, ce qui cause des impacts écono-
miques assez importants, notamment pour les hôteliers, les 
ateliers de réparations de motoneige, les restaurateurs, la lo-
cation. etc. Ça n’a pas été la meilleure des saisons, avouons-
le », déplore Mme Grenier.

Elle souligne que certains clubs ont quand même profité 
d’une saison de deux mois, mais ils se comptent sur une 
main. Effectivement, l’hiver n’a pas joué le même scénario 
partout dans les Hautes-Laurentides.

« Pour les autres clubs, notamment ceux au sud, il était diffi-
cile d’entretenir les pistes, car il n’y avait pas un bon couvert 
de neige. Déjà que le tracé du parc linéaire du P’tit train du 
Nord a fermé plus tôt cette année ».

Les surfaceuses sont de retour au bercail et maintenant bien 
propres.

Ah, comme la neige a manqué

Passionnée de l’activité de motoneige depuis de nom-
breuses années, Denise Grenier, aussi conseillère muni-
cipale à Chute-Saint-Philippe, n’a pas souvenir frais d’une 
saison aussi moche.

« C’est la première fois, à ma connaissance et celles de 
motoneigistes, que la température fut si peu clémente pour 
notre activité, ça remonte tellement loin la dernière fois 
d’une saison si courte », déplore la présidente. Avec les 
changements climatiques qui s’abattent sur tous, doit-on 

s’attendre à vivre ce scénario à répétition? Mme  Grenier 
pause avant de répondre.

« C’est certain qu’il faudra revoir beaucoup de choses si 
les températures durant l’hiver se maintiennent comme ça. 
Peut-être avons-nous vécu une saison particulière et que ça 
ne se reproduira pas? Je ne sais pas. Par contre, je sais 
qu’il y aura toujours moyen d’ouvrir des sentiers, mais ça 
demandera beaucoup d’investissement et d’infrastructure. 
Que l’on parle des chemins forestiers justement. C’est sûr 
qu’à un moment donné, ça nous prendrait des chemins qui 
sont quand même exempts de roches et de souches, avec 
plus de neige, pour la sécurité de nos motoneigistes. Mais il 
faut un beau couvert de neige avant tout. Nous, c’est simple, 
on veut rendre les gens heureux ». Les dépenses directes 
de l’activité de la motoneige dans la MRC Antoine-Labelle 
seraient de 80 M$ chaque année, selon Denise Grenier.

Acheter autrement son droit d’accès?

Parmi les nombreux déboires qu’occasionne une brève sai-
son d’activités de motoneige dans les Hautes-Laurentides, 
l’achat du droit d’accès saisonnier en fait réagir. Doit-on 
s’attendre à plus de droits d’accès à la semaine, à la fin de 
semaine ou au quotidien, au chapitre des ventes? Denise 
Grenier n’anticipe pas. Le temps le dira. « Cette année, beau-
coup d’Ontariens ne sont pas venus. »

« Ce n’est pas facile pour les clubs d’entretenir des sen-
tiers, surtout si les passages sont peu fréquents. Pire en-
core, quand la pelle connaît un bris. Le coût des réparations 
s’élève et fait suer. Surtout pour les clubs qui ont de la dif-
ficulté à rejoindre les deux bouts. Les coûts d’entretien des 
sentiers, les hypothèques à payer, et quoi d’autre, tout ça, 
c’est très lourd pour quelques-uns de nos clubs membres », 
conclut Denise Grenier.

« Une des pires saisons de motoneige 
depuis très longtemps » - Denise Grenier

Photo d’un hiver idyllique pour le motoneigiste qui pour 2023-2024 n’a pas connu longtemps un tel bonheur. P
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CLINIQUE DE
PHYSIOTHÉRAPIE BILODEAU

www.physiotherapie-osteopathie-bilodeau.com
physio.bilodeau@bellnet.ca

Josée Bilodeau, pht, DO

à votre service depuis 1985 !

491, rue Charbonneau,  

Mont-Tremblant
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819 425-3716    701, rue Labelle, Mont-Tremblant    www.cdmttremblant.com

Ouverture des nouveaux dossiers sans frais

  URGENCE ACCEPTÉE 

  Financement disponible

  Prise de RV par téléphone  
    ou sur le site internet seulement Au plaisir de vous recevoir !

CLINIQUE DENTAIRE MONT-TREMBLANT

  Dr. Maxime Proulx, d.m.d.  
Dentiste  
propriétaire

Sylvain Grondin, d.d.  
Denturologiste

  Services offerts :
   Implantologie
   Blanchiment des dents
   Carie
   Couronne dentaire
   Extraction dent sagesse
   Traitement canal
   Prothèses dentaires  
     avec ou sans implants
    Protecteurs buccaux
    Et bien plus encore !

Pierre  
Coulombe, d.d.  
Denturologiste
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Pour tout type de traitement

En toute sécurité, selon les directives de la santé publique

MAINTENANT 

OUVERT LE 

VENDREDI
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Une demande d’autorisation d’action collective a été déposée au palais de justice de 

Saint-Jérôme le 21 novembre 2023 contre les anciens diocèses de Saint-Jérôme et de 

Mont-Laurier regroupés dans le diocèse de Saint-Jérôme-Mont-Laurier depuis le 1er juin 

2022 pour des agressions sexuelles commises par des prêtres.

Gilles C. Poirier|gcpoirier@medialo.ca

Lui-même victime, Paul Dancause jr âgé aujourd’hui de 72 ans a demandé au tribunal de 
lui attribuer le statut de représentant du groupe et s’est engagé à défendre les intérêts 
des victimes visés par la présente demande d’action collective.

Ancien diocèse de Mont-Laurier

Le prêtre Gérard Lambert avait été accusé d’agressions sexuelles, de grossières indé-
cences et d’attentat à la pudeur en 1993 et 1994 au Palais de justice de Mont-Laurier 
dans trois dossiers pour des événements survenus en 1970-1975, en 1980-1983 et 
1990-1991 sur six jeunes garçons âgés de 8 à 14 ans.

C’est la mère d’un jeune garçon qui avait porté plainte et conduit aux premières accusa-
tions. L’enquête policière a permis de retracer d’autres victimes et de déposer six nou-
veaux chefs d’accusation. Les délits à caractères sexuels ont été commis à Mont-Laurier, 
Labelle et Lac-des-Iles. À Mont-Laurier, il s’occupait des enfants de chœur de la paroisse 
et était également l’aumônier des louveteaux. C’est durant ces activités qu’il commettait 
d’autres actes à caractère sexuel. Gérard Lambert a œuvré dans au moins 16 paroisses 
du diocèse. Lors de l’enquête préliminaire, trois victimes ont témoigné relatant les sé-
vices subis. Par la suite Gérard Lambert avait plaidé coupable le 12 mai 1994 aux accu-
sations portées contre lui et le prononcé de la peine était prévu pour le 18 juillet 1994.
Le 15 juillet 1994, soit trois jours avant le prononcé de la peine, Gérard Lambert a été 
retrouvé sans vie à son chalet situé à une vingtaine de kilomètres de Mont-Laurier. Le 
rapport du coroner conclut à une mort naturelle par insuffisance myocardique et corona-
rienne.

Une autre victime alléguée inscrite dans la présente demande d’action collective a décla-
ré avoir été agressée sexuellement à plusieurs reprises entre 1971 et 1973 alors qu’il 
était mineur par le prêtre Gérard Lambert à Mont-Laurier. Des agressions sexuelles se 
seraient produites à Mont-Laurier. La victime alléguée n’a jamais dénoncé les agressions 
sexuelles subies par Gérard Lambert avant d’en parler à sa conjointe en 2023.

Ancien diocèse de Saint-Jérôme

À l’été 1966, Paul Dancause jr et ses deux frères âgés de 14, 11 et 9 ans ont été agres-
sés sexuellement par le prêtre Maurice Valois, vicaire à la Cathédrale de Saint-Jérôme en 
plus d’être aumônier de l’école primaire de Saint-Jérôme fréquentée par un des frères 
Dancause. Peu de temps après les événements, une intervenante a informé l’Évêque 
de Saint-Jérôme des agissements de l’abbé Valois. Ce dernier a été déplacé, mais a fait 
d’autres victimes âgées de 10 et 11 ans et a plaidé coupable à ces accusations.

Dans une lettre adressée au Pape Paul VI en août 1971, Maurice Valois a exposé ses 
problèmes sur le plan sexuel et a demandé d’être relevé de ses obligations et a obtenu 
sa laïcisation. En 1990 les frères Dancause ont déposé une plainte contre leur agresseur 
qui a plaidé coupable en 1991 aux accusations portées contre lui. Il a été condamné à 
une peine d’emprisonnement de 15 jours, d’une probation de 18 mois et à 200 heures 
de travaux communautaires.  

Demande d’action collective

La demande d’action collective déposée au tribunal vise toutes les personnes ayant été 
agressées sexuellement de même que leurs héritiers et ayants droit par un membre du 

clergé, un employé ou un bénévole laïc ou religieux sous la responsabilité de :

- L’ancien diocèse de Saint-Jérôme durant la période comprise entre le 23 juin 1951 et 
le 1er juin 2022;

- L’ancien diocèse de Mont-Laurier durant la période comprise entre 1er janvier 1940 et 
le 1er juin 2022

Les personnes qui répondent aux critères peuvent s’inscrire auprès du cabinet d’avocats 
Arsenault Dufresne Wee qui pilote la demande d’action collective. L’action collective de-
mande au tribunal de condamner le diocèse de Saint-Jérôme-Mont-Laurier à payer à cha-
cune des victimes une somme globale 600 000$ en plus des intérêts à titre de dommages 
découlant des agressions sexuelles. Selon le cabinet d’avocats Arsenault Dufresne Wee 
une quinzaine de victimes se sont inscrites à la demande d’action collective à ce jour.Le 
dossier étant devant les tribunaux l’Évêché s’est abstenu à tout commentaire.

Entente avec les diocèses d’Amos et de Trois-Rivières

Le cabinet d’avocats Arsenault Dufresne Wee a annoncé le vendredi 1er mars 2024 
qu’une entente était intervenue dans l’action collective contre les diocèses d’Amos et de 
Trois-Rivières qui verseraient un montant global de 20 M$ aux 100 victimes qui se sont 
manifestées à ce jour.

Demande d’action collective contre le diocèse de  
Saint-Jérôme-Mont-Laurier pour des agressions sexuelles
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Le Marché Raymond
1395, L’Annonciation Sud
Rivière-Rouge • 819 275-3521

Joyeux anniversaire !
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19 mars – Julien Savard, Rivière-Rouge

25 mars – Denyse Morin, La Macaza

26 mars – Michel Richer, Vallée de la Rouge

Gagnant :  
Julien Savard, Rivière-Rouge

DAVID VILLENEUVE
Courtier immobilier agréé D.A.

819 686-5114

Coquette petite maison de 2 
chambres à coucher et une salle de 
bain. Idéalement nichée sur un terrain 
paysager. Vendu tel quel avec deux 
remises et un abri auto. 

À VENDRE PAR LE PROPRIÉTAIRE
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VVEENNDDUU

LAC CASTOR 349 000$VAL MORINLAC LABELLE 485 000$

NOUVEAU NOUVEAU

31, rue du Pont, Labelle, QC  J0T 1H0

BORD DE L’EAU. Terrain localisé sur 
une presqu’île dans la grande baie 
avec une superficie de plus de 34 000 
pieds carrés. Topographie idéale pour 
la construction de votre chalet de rêve. 
Centris#16881858

Coquette et charmante propriété. Une 
perle rare. Chalet typique avec un grand 
confort et une fenestration offrant une 
magnifique vue sur le lac. Chaleureuse, 
vous y passerez des moments 
inoubliables. Centris#27506506
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DENTUROLOGISTE
DOMINIC ARCHAMBAULTFABRICATION & RÉPARATION DE PROTHÈSES DENTAIRES

CONSULTATION GRATUITE | URGENCE 7 JOURS

Rivière-Rouge : 819 275-5599
215, L’Annonciation Nord

Labelle : 819 686-5530

8438, Curé-Labelle
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2330, rte 117, Val-David  I  819 326-1044  I  1 866 326-1044  I  toyotasteagathe.com

Les prix incluent les frais de transport et de préparation. Les modèles et photos ne sont qu’à titre indicatif seulement.

42 ans d’efforts pour mériter votre confiance !
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Tundra CrewMax SR5 TRD 2024

Location 60 mois /20 000 km/an, 0 $  d’acompte.   
Prix suggéré de 65 712 $210$À partir de

/sem.

Tacoma Double Cab SR5 2024

Location 60 mois /20 000 km/an, 0 $  d’acompte.   
Prix suggéré de 49 902 $149$À partir de

/sem.

ALLEZ PARTOUT OÙ L’AVENTURE 
 VOUS APPELLE

La Sûreté du Québec (SQ) rend public son bilan annuel 

en matière de sécurité routière, incluant le nombre de 

collisions mortelles et de décès survenu au cours de 

l’année 2023 sur le territoire qu’elle dessert. 

Salle de rédaction | redactionlaurentides@medialo.ca

L’analyse de ces données démontre qu’elles corres-
pondent majoritairement à la moyenne des cinq der-
nières années sur les réseaux de transport. 

Ce bilan démontre, encore cette année, que les princi-
pales causes des collisions mortelles sont les suivantes 
: la conduite imprudente et les excès de vitesse (31% 
des collisions), la capacité de conduite affaiblie par l’al-
cool, les drogues ou la fatigue (16%), l’inattention ou la 
distraction (9%). Ces principales causes nous rappellent 
que le comportement humain est à l’origine d’une ma-
jorité des collisions mortelles et avec blessés graves. 

Les chiffres

En 2023, dans la région Laurentides-Outaouais, on 
comptabilise 25 collisions de ce type contre 38 en 
2022. En comparaison, la région Mauricie-Lanaudière a 
39 morts contre 45 l’an dernier, tandis que l’Abitibi-Té-
miscamingue et Nord-du-Québec présente un chiffre de 
23 collisions mortelles en 2023 contre 14 l’an dernier.

À la grandeur du territoire desservi par la SQ, on dé-
nombre 240 collisions mortelles (266 en 2022), 269 
décès (291), 40 collisions impliquant au moins une mo-
tocyclette (46), 61 collisions impliquant au moins un 
tracteur routier (58), 27 piétons décédés (36) et 4 cy-
clistes décédés (6 décédés en 2022).

La ceinture de sécurité

Soulignons par ailleurs que près de 20% des victimes dé-
cédées lors de collisions routières ne portaient pas la 
ceinture de sécurité. Cette situation représente une 

préoccupation pour la Sûreté et ses partenaires im-
pliqués dans la stratégie en sécurité routière PISTE 
(Par tenariat-Inter ventionsSensibilisation-Technolo-
gie-Évaluation).

La Sûreté du Québec dévoile 
son bilan annuel en matière de sécurité routière
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ACTUALITÉS 

La Municipalité de L’Ascension participe activement au 

dossier de la fermeture de nuit de l’urgence de l’hôpital 

de Rivière-Rouge poussé par la Ville de Rivière-Rouge 

et le cabinet d’avocats Therrien - Lavoie. L’Ascension 

a beaucoup à dire sur la situation qui la touche, c’est 

pourquoi un avocat a été retenu. Elle a aussi un projet 

pour aider ceux qui veulent venir travailler en santé, 

comme en éducation, dans la Rouge.

Ronald McGregor | rmcgregor@medialo.ca

Le maire de L’Ascension, Jacques Allard, est de belle 
humeur quand il décroche le téléphone de L’info. Déjà 
dans le vif du sujet il situe la Municipalité dans la cause 
judiciaire au sujet de l’urgence.

« Nous sommes une demanderesse ostentatoire, comme 
le syndicat des infirmières [FIQ - NDLR], car nous avons, 
je crois, un dossier plus lourd comme problématique que 
la Ville de Rivière-Rouge », déplore-t-il.

L’élu souligne que l’éloignement est important, 40 km 
aller et retour et 30 % de notre population est âgée 
de 65 ans et plus. De plus, la moyenne d’âge est 
de 57 ans et la population de 959 âmes double, au 
moins, en été, le manque de médecins et l’absence de 
premiers répondants. M. Allard souligne gras que l’état 
déplorable de la route 321 Nord depuis des années la 
rend très dangereuse. Essentiellement, c’est un pan 
des raisons pour se faire entendre devant les cours, 
avec Me Carl-Éric Therrien et Me Andréanne Lavoie, que 
les services de Me Daniel Kochenburger ont été retenus 
pour représenter la municipalité en tant qu’intervenante 
(conservatoire). 

À savoir quelles seront les tâches de Me Kochenburger, 
le maire explique.

« Avec la représentation du syndicat des infirmières qui 
est là pour apporter des éléments particuliers, notre 
avocat est présent pour les mêmes raisons. Ça se peut 
que l’on soit contesté par le Centre intégré de santé et 
de services sociaux des Laurentides (CISSSLAU), mais 
j’ai confiance que la Ville va gagner sa cause, car nous 
avons le droit, par la loi, d’avoir des recours, parce que 
les municipalités sont une personne morale et physique, 
comme un citoyen. Il y a une jurisprudence qui nous permet 
d’agir ainsi. On va s’ajuster dans ce dossier ».

Qui paie la note de l’avocat?

Les frais de Me Kochenburger, citoyen de L’Ascension par 
ailleurs, sont payés par la Municipalité. Le maire parle de 
2 $ par âme, soit environ 1925 $, une somme symbolique, 
si l’on peut dire. 

« Monsieur Kochenburger a comme moi participé à toutes 
les audiences, en appel comme en Cour supérieure, où 
l’on prend déjà ses commentaires pour le dossier. Il faut 
souligner que notre requête est additionnelle. Nous, l’on 
est bien sûr d’accord avec Me Therrien, mais nous avons 
tel et tel élément à ajouter. Me. Kochenburger nous permet 
de faire cette représentation, c’est pourquoi aussi nous 
avons signé une déclaration sous serment avec lui. Ainsi, 
il peut participer aux interrogatoires, plaider, répondre 
aux questions qui seraient avancées par le CISSSLAU  », 
mentionne M. Allard.

L’Ascension a versé 5 000 $ pour supporter la cause, 
remarque le maire, qui ajoute que malheureusement ce 
n’est pas le cas pour d’autres municipalités de la Rouge.

Des terrains à bâtir pour soutenir la cause?

Récemment, au conseil de la MRC d’Antoine-Labelle 
(MRCAL), le point 9.14 à l’ordre du jour a été avancé : 
« Villégiature en terres publiques au lac Brochet ». Puisqu’il 
s’agit du lac sur le territoire de L’Ascension, entre le lac 
Lynch et le lac Chaud à La Macaza, le maire Jacques Allard 
était disposé à en discuter.

« La MRCAL va relancer le projet qui marinait sur les 
tablettes depuis 2021 en demandant à Québec de 
mettre les terrains de villégiature sur le bord du lac, 
un lac de tête. Ces terrains sont sur le territoire 
municipalisé de L’Ascension, de terres publiques », 
exprime l’élu. «  C’est le ministère qui précédera à la 
mise en vente des terrains. Je ne sais pas par contre 
comment il va procéder. Je crois que, dans ce cas-ci, 
tenir un encan ne serait pas la meilleure idée. On veut 
que ce soit des gens qui viennent travailler dans notre 
région, notamment en santé et éducation, car ça nous 
manque », déplore le maire.

Le maire affirme que le chemin est ouvert, que le tout 
est subdivisé (environ 160 lots), de même qu’une mise 
à l’eau, tout ça sous le piston de la nécessité.

Ce projet est une partie de la grande séduction déjà 
mobilisée par les parties régionales qui cherchent 
des gens comme de l’hébergement pour ce type de 
travailleurs. « Pas de spéculateurs ni de gens qui ne 
viennent que les fins de semaine. Ça, on le fera comprendre 
à Québec », ajoute le maire.

L’Ascension retient les services d’un avocat pour le 
dossier de l’urgence de l’hôpital

Cette photo, avec le notaire Ghislain Poudrier à gauche, montre Me Daniel Kochenburger et le maire Jacques Allard, à 
droite. Elle fait suite à l’acte de la déclaration sous serment de la position d’intervenante de la Municipalité de L’Ascension 
contre le CISSL dans la cause d’injonction contre la fermeture de nuit de l’urgence de l’hôpital de Rivière-Rouge. P
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Un accouchement « à l’ancienne » a eu lieu dans une rési-

dence de la rue de la Madone à Mont-Laurier, le 29 février 

dernier. Bébé Florence est née en cette année bissextile, 

au grand bonheur de sa famille. 

Maxim Ouellette-Legault | mouellette@medialo.ca

C’est en effet le 29 février que Stéphanie Lévesque a mis 
au monde son deuxième enfant. Petite particularité, cette 
dernière a donné vie dans son salon, un cas rare de nos 
jours.

C’est avec l’aide des paramédics, Sophie Picard et Sébas-
tien Bouchard, que Stéphanie Lévesque a pu mettre au 
monde la petite Florence. Pour ce faire, les ambulanciers 
avaient installé la mère sur le sofa du salon familial.

« J’ai eu des contractions mercredi en soirée. En matinée 
du jeudi, j’ai commencé à préparer mon sac. En après-midi 
j’ai senti le besoin de pousser, j’ai vite appelé le service 
ambulancier. Ça n’a pas pris beaucoup de temps », raconte 
Stéphanie Lévesque, qui mentionne au passage que cet 
accouchement fut, malgré tout, moins difficile que le pre-
mier. Sophie Picard raconte que l’accouchement a été très 
rapide, d’une durée d’environ 7 minutes. C’est vers 12h35 
que la petite Florence a été accueillie dans notre monde. 
Elle pesait 5,11 lb.

Au moment de l’accouchement, Alexandre Matthews, le 
père, était au travail à 10h de route d’ici. Il ajoute que l’ac-
couchement n’était pas prévu pour cette date. Il explique 
qu’à son réveil, on lui a annoncé la bonne nouvelle. « Tout 
le monde est en santé, c’est le plus important. » 

Née un 29 février

À peine née, la petite est déjà très spéciale. D’abord, elle 
est née à une année bissextile. De plus, elle a décidé d’ar-

river au monde rapidement. « Elle a décidé d’arriver cette 
journée-là, donc on pense que rien ne l’arrêtera dans la vie, 
peu importe les barrières. Elle ne passe déjà pas inaper-
çue », rigole la mère, Stéphanie Lévesque.

Même si la chose était très commune il a y de cela plu-
sieurs décennies, un accouchement dans une résidence 
est quelque chose de rare de nos jours, selon les ambulan-
ciers. « En 20 ans de travail, c’est ma première fois, hormis 
dans le parc de La Vérendrye », raconte Sophie Picard. 

Les paramédics du service d’Ambulance Y. Bouchard ont 
été très heureux d’avoir offert leurs services pour des mo-
ments de joie, alors qu’ils sont plutôt habitués de travailler 
dans des situations dramatiques. « On intervient souvent 
dans des événements dramatiques, malheureusement dif-
ficiles. Souvent nous sommes confrontés à la mort et à la 
maladie. Cette nouvelle nous a touchés, c’est beau, c’est 
la vie. On trouvait cela important de le souligner », a parta-
gé Caroline Sarrazin, directrice générale du service ambu-
lanciers de Mont-Laurier.

Une mère accouche dans son salon sur la rue de la Madone

De gauche à droite, l’ambulancière Sophie Picard, Stéphanie Lévesque, l’ambulancier Sébastien Bouchard, Alexandre 
Matthews, puis le grand frère de Florence, Thomas. P
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ACTUALITÉS 

Vers 22h30 le 10 mars, les policiers de la Sûreté du Qué-
bec (SQ) du poste de la MRC d’Antoine-Labelle, en collabo-
ration avec le Service correctionnel du Canada ont procédé 
à la vérification d’un véhicule suspect sur le chemin de l’Aé-
roport, près du centre de détention à La Macaza. Durant 
les vérifications d’usage, les policiers ont découvert des 
stupéfiants et ont procédé à l’arrestation des 5 occupants. 
Ils ont été conduits au poste de la SQ afin d’être rencon-

trés par les enquêteurs. Des jeunes hommes de 22 et 19 
ans, une femme de 19 ans ainsi que deux jeunes hommes 
d’âge mineurs ont été arrêtés puis libérés par la suite. Ils 
devront revenir devant la justice à une date ultérieure, au 
Palais de justice de Mont-Laurier. Ils pourraient faire face à 
des accusations de complot de trafic de stupéfiants, pos-
session de stupéfiants dans le but d’en faire de trafic et 
des infractions en matière de contrebande de tabac.

5 personnes arrêtées avec 
des drogues près de 
l’établissement La Macaza

Tout récemment, de nouveaux et anciens visages com-
posent dorénavant le conseil d’administration de la Fon-
dation Chdl-Crhv, celle de l’hôpital de Rivière-Rouge. Dans 
l’ordre habituel sur la photo : Guy Corbeil, président, Gilbert 
Therrien, vice-président, Chantal Asselin, administratrice, 
Robert Bergeron, administrateur,  Mark D. Goldman, ad-
ministrateur, Louis Rousseau, représentant du CISSS des 
Laurentides, et Claudine Perrier, adjointe administrative. 
Sur l’écran, en visioconférence, Réal Croisetière et Martine 
Landry, administrateurs. Absent sur la photo, Janis Riven.

Un nouveau conseil 
d’administration 
pour la Fondation 
Chdl-Crhv
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Lors de l’intervention, les policiers ont saisi plus de 280 
grammes de tabac, plus de 23 grammes de cannabis 
transformé (wax), plus de 20 grammes de haschich, plus 
de 6 grammes de champignon magique, 5 cellulaires et 1 
bombonne de poivre de cayenne.
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Quelle magnifique édition des Randonnées sous les étoiles ! 

Toute l’équipe de Palliacco est fière d’annoncer un montant record amassé encore une

fois cette année. La 12  édition a permis d’amasser un montant de 371 855 $ à ce jour. 

Un grand MERCI à tous les bénévoles, commanditaires, donateurs, employées,  

partenaires et participants !  

Sans oublier notre président d’honneur M. Alain Choquette, nos randonneurs vedettes :

M. Alexandre Milette-Gagnon, Mme Chantale Jeannotte, M. Frédéric Broué et M. Pierre

Verville, ainsi que nos ambassadeurs : M. Bernard Franke, Mme Cathy Bergman, M.

Christian Gélinas, Mme Jayne Pollock, M. Justin Vézina, Mme Marie-Hélène Gaudreau,

Mme Marie-Pierre Grenier et Mme Suzie Prénovost ! 

Grâce à la générosité de chacun, Palliacco poursuivra sa mission et sera en mesure de

continuer d’offrir ses services d’accompagnement, de soutien et de répit à domicile

gratuitement à toute sa clientèle. 

Suivez-nous sur les réseaux sociaux pour plus de détails.  

C’est un rendez-vous l’an prochain pour la 13  édition de la Randonnée sous les étoiles !
Merci du fond du ❤ ! 

Merci à 
nos 1 117
donateurs

371 855 $
amassés 

Merci à toutes les
équipes et leur

capitaine pour leur
participation à la
12   édition de la

Randonnée sous les
étoiles. 

Un merci particulier 
à l’équipe

« Les coeurs de
Palliacco de Mont-
Tremblant » et leur
capitaine, Marlène
Léonard, avec une
récolte totale de 

 28 365 $.

 12   édition de la  

Sous la 
présidence de 

M. Alain Choquette, 
magicien et illusionniste

québécois
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Randonnée sous les étoiles 
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CULTURE 

Les Sœurs Boulay seront de passage à l’Église du Village 
Mont-Tremblant le 22 mars prochain avec leur tournée 
Échapper à la nuit. L’info s’est entretenu avec l’une 
d’elles, Stéphanie.

Audrey Beauséjour|abeausejour@medialo.ca

Le spectacle des Sœurs Boulay qui sera à la salle de 
l’Église du Village diffusé par Première Scène est en partie 
celui lié à l’album Échapper à la nuit, soit le dernier du duo 
après 3 ans d’absence. Il est également rempli de succès 
des Sœurs, car elles ont marqué 10 ans de la scène artis-
tique québécoise. Selon Stéphanie, « il s’agit d’une rétros-
pective avec des anecdotes de notre vie professionnelle et 
on a refait les arrangements de certaines chansons pour 
obtenir un spectacle unique ». L’album est plus pop et tra-
vaillé que les autres avant lui. Stéphanie a aussi évoqué la 
volonté des deux auteures-compositeures-interprètes d’al-
ler chercher de l’espoir et une brèche de lumière après le 
moment morose qu’ont représenté les dernières années 
pour beaucoup de gens. 

Inspiration

Avant leur pause de 3 ans, les deux femmes se deman-
daient « Qu’est-ce qui s’en vient ? Mélanie était enceinte et 
on s’est dit que seule une envie de revenir allait nous ra-
mener ensemble. » C’est entourées d’une nouvelle équipe 
professionnelle qu’elles ont pris la décision commune 
d’écrire et de remonter sur scène. Elles ont choisi de se 
réapproprier l’espoir, même si elles ont des vies complète-
ment différentes l’une de l’autre. « Ma sœur a des enfants 
et elle habite en banlieue, moi, j’habite à Montréal », mais 
un respect de l’autre, des ajustements et beaucoup d’em-
pathie ont contribué à leur retour en force. 

Pour Stéphanie, tous les instants peuvent être sujets à 
l’inspiration et « il faut prendre le moment d’inspiration 

quand il vient ». Dans sa jeunesse, planifier des périodes 
dans la journée pour écrire lui semblait antipoétique, mais 
elle est maintenant capable de le faire et elle assume que 
ça contredit sa pensée première. Parfois, l’inspiration lui 
vient en conduisant ou même au spa où elle a dû se diriger 
vers les vestiaires et enregistrer une mélodie afin de la 
garder et d’en faire une chanson marquante.

Rapport à la région

Quand on lui parle de Mont-Tremblant, Stéphanie men-

tionne que ce n’est pas son premier passage, car les 
sœurs ont déjà vécu dans un chalet à Montcalm. 

En plus, les sœurs Boulay ont participé au 24h Trem-
blant il y a quelques semaines avec grand plaisir.

Pour le spectacle, 3 musiciens accompagneront le duo 
et la première partie sera assurée par le chanteur Alex 
Burger qui partagera également la scène avec Stépha-
nie et Mélanie un peu plus tard dans la soirée.

Les Soeurs Boulay débarquent à Mont-Tremblant

Stéphanie et Mélanie Boulay. P
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CULTURE 

Rencontrez 
l’auteure Sonia Allain 
à Rivière-Rouge
L’auteure bien connue, Sonia Allain, sera de passage à la bibliothèque Cécile-Chabot le 
20 avril, à 13h30 dans le cadre d’une activité-conférence. L’activité est soulignée lors 
de la Journée mondiale du livre et du droit d’auteur. Dans un échange convivial, elle nous 
entretiendra sur le parcours d’un écrivain ainsi que la réalité du monde littéraire. Elle 
racontera son vécu, son cheminement, ses défis, sa méthode de travail, les difficultés 
rencontrées et parlera de ses publications. Sonia Alain est née à Matane. Son premier 
roman est publié en 2009. Elle écrit dans plusieurs genres littéraires et publie égale-
ment dans différentes maisons d’édition. Elle a plusieurs séries à son actif, ainsi que 
des romans qui font partie de collectifs. Maintenant auteure à temps plein, elle donne 
des conférences un peu partout au Québec. La rencontre se tient à la bibliothèque Cé-
cile-Chabot, 230, rue L’Annonciation Sud, à Rivière-Rouge. Pour vous inscrire, composez 
le 819 275-0069.

La MRC d’Antoine-Labelle lance 
son 7e appel de dossiers pour 
les organismes culturels
Alors que la nouvelle mouture de la Politique de soutien aux organismes culturels 
(PSOC) de la MRC d’Antoine-Labelle (MRCAL) a été adoptée lors de la séance du conseil 
du 24 janvier, la MRCAL lance son 7e appel de dossiers, visant à aider financièrement 
les organismes culturels pratiquant leurs activités sur son territoire. Les organismes 
admissibles ont jusqu’au 1er avril 2024 pour déposer un projet. La MRCAL octroie une 
enveloppe budgétaire de 20 000  $ dans le but de soutenir les organismes. Ceux-ci 
peuvent consulter les informations concernant l’appel de dossiers et la politique dispo-
nibles sur le site Internet de la MRCAL au www.mrcal.ca/evenements. Le formulaire de 
présentation d’activité est également disponible sur cette page Web. Les organismes 
culturels sont invités à participer à une rencontre d’information virtuelle qui se tiendra le 
12 février à 12h15. Pour participer à cette rencontre, les organismes doivent se rendre 
au www.mrcal.ca/evenements et se connecter à partir du lien disponible dans l’événe-
ment intitulé Rencontre d’information virtuelle|PSOC 2024. Pour plus d’information et de 
soutien dans le dépôt de la demande, communiquer avec Dominique Gagné-Supper au 
819 623-3485, poste 112, ou par courriel à culture@mrc-antoine-labelle.qc.ca.
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DÉCO SURFACES MONT-TREMBLANT  
1230, rue de St-Jovite, Mont-Tremblant, J8E 3J9 
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L’auteure jeunesse Émilie Rivard célébrait récem-
ment la parution du livre Les Laurentides, issu de la 
série Savoir : D’une région à l’autre, publié par Québec- 
Amérique.

Martin Dumont|mdumont@medialo.ca

Émilie Rivard a publié plus centaines de romans et d’al-
bums. Dans cette série documentaire destinée aux en-
fants, l’auteure originaire de Québec a pu mettre à profit 
sa capacité à capter l’attention des jeunes. « C’est l’édi-
trice qui m’a approchée pour ce projet , mais quand elle 
m’a contactée, elle n’était pas au courant que j’avais 
étudié au cégep en tourisme. Tout s’est fait naturelle-
ment », s’amuse l’auteure qui a rédigé 8 autres livres 
semblables sur d’autres régions du Québec.

À travers Laurentides, la curiosité du lecteur est stimu-
lée par l’imaginaire d’une part, par les dessins de l’illus-
tratrice Julie Ferron Fontaine et les personnages créés 
par Émilie Rivard et d’autre part, par les photos et les 
faits documentés qu’on y retrouve.  « On suit une trame 
narrative. Dans chaque livre, il y a un enfant fictif qui 
vient nous parler de sa région. Ç’a été pour moi une 
façon d’attirer l’attention des enfants en allant chercher 
un peu de fiction dans le documentaire, c’est plus dyna-
mique, plus attachant, je pense », indique l’auteure. 

Ainsi, les jeunes pourront s’informer de façon ludique 
sur notre région qui ne cesse de surprendre par la diver-
sité de ses paysages, de ses richesses et de ses habi-
tants. Entre guide touristique et documentaire, l’œuvre 
se veut une invitation à voyager autrement, en classe 
ou en famille. « Ça s’adresse principalement aux 9 à 
12 ans, mais les enfants plus jeunes que les plus vieux 
pourront aussi s’intéresser à cette lecture », croit Émilie 
Rivard.

Découvrir 
L’ouvrage de 32 pages relate les principales caracté-
ristiques de la région comprise entre les Basses aux 
Hautes-Laurentides sur le plan historique, économique, 
écologique, géographique et culturel. Les élèves de 3e et 
4e année du primaire y reconnaitront plusieurs éléments 
de leur cours d’univers social et les jeunes lecteurs 
laurentiens seront en mesure d’identifier des aspects de 
leur univers quotidien. Selon l’auteure, plus de 15 heures 
juste en recherche ont été nécessaires pour réaliser ce 
projet. « Des fois, ce sont plusieurs heures pour des micro-
détails, mais ça vaut la peine, car c’est vraiment fascinant 
tout ce qu’on apprend », témoigne Émilie Rivard.

Une région touristique
Laurentides permet d’explorer un endroit qu’on décrit sou-
vent comme un vaste terrain de jeu grandeur nature. Parmi 
les aspects qui sont mis de l’avant dans le livre, difficile 
de ne pas souligner l’importance de l’impressionnante 
chaîne de montagnes qui donne son nom à la région et qui 
aura servi de berceau au développement du ski au Qué-
bec. Le rôle du P’tit train du Nord, des Belles Histoires 
des Pays-d’en-Haut et des légendes qui colorent l’identité 
des Laurentides sont aussi les thèmes incontournables 
abordés dans l’ouvrage. Toutefois, beaucoup de choses 
ont dû être laissées de côté. « Comme on voulait laisser 
une grande place à l’image, souvent on a dû couper dans 
le texte. Je dirais que ce qui se retrouve dans le docu-
mentaire, c’est environ la moitié de ce que j’avais écrit à 
la base. C’était parfois très déchirant d’avoir à choisir », 
confie l’auteure qui dit avoir été fascinée par l’importance 
du ski dans le développement des Laurentides. 

« C’est une belle série pour découvrir d’autres régions, 
mais il y a aussi un élément de fierté à découvrir des 
choses qu’on connait. Les gens sont contents qu’on parle 
d’eux. Il y a une espèce de curiosité chez les petits comme 
chez les grands pour la série », conclut Émilie Rivard. 

Laurentides, dans la série Savoir publié par Québec-Amé-
rique est disponible en librairie.

Les Laurentides en vedette dans un livre pour enfants

À propos de l’auteure
Émilie Rivard est née à Québec en 1982 avec une 
incroyable envie de créer. Depuis 2005, elle a publié 
plus d’une centaine de romans et albums pour les 17 
mois à 17 ans ainsi que des textes pour le théâtre, 
pour des magazines et pour la télévision. Elle est 
notamment l’autrice de 1re Avenue, lauréate du Prix 
jeunesse des libraires 2018, volet Québec, 12-17 
ans, et elle adore partager sa passion de l’écriture 
avec les élèves des écoles du Québec lors d’anima-
tions scolaires.
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Le documentaire illustré Laurentides, écrit par Émilie 
Rivard est disponible en librairie. P
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L E S  C O U R S
RÉSIDENCE

PRIVÉE
POUR AÎNÉS

614, rue Saint-Jovite

Mont-Tremblant 450.820.1414

C’EST LE TEMPS 

DES SUCRES !
VENEZ-VOUS SUCRER LE BEC DANS 

UNE AMBIANCE CHALEUREUSE

PORTES OUVERTES

30 MARS de 11h à 15h

• Sucreries 

• Musique 

• Prix à gagner 

• Visite guidée

 •  Rencontre des 

chaleureux résidents
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1 MOIS 

DE LOYER 

GRATUIT

*certaines conditions 

s’appliquent
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MOIS DE LA NUTRITION

Aider les enfants 
un petit déjeuner 
à la fois
Depuis sa création il y a près de 30 ans, 

le Club des petits déjeuners s’engage à 

soutenir les enfants en leur offrant des 

petits déjeuners nutritifs pour les aider 

à réaliser leur plein potentiel. 

Clément Bolano | cbolano@medialo.ca

« Notre nouvelle campagne de notorié-
té, Nous croyons au pouvoir du petit 
déjeuner, met en lumière le rôle fonda-
mental du petit déjeuner dans la réus-
site éducative des enfants », souligne 
Hermanie Desrosiers, conseillère en 
relations publiques pour le Club.

Les programmes du Club visent à 
soulager la faim, améliorer l’appren-
tissage, favoriser la santé et générer 
un sentiment d’appartenance chez les 
élèves. « Un petit déjeuner peut être 
le maillon manquant pour soutenir la 
réussite scolaire d’un élève », affirme 
Mme Desrosiers, illustrant l’impact 
profond de ces initiatives sur les en-
fants.

Toutefois, le Club se heurte à des 
défis significatifs. « Au Québec, c’est 
désormais 1 enfant sur 5 touché par 
l’insécurité alimentaire... Dans la ré-
gion des Laurentides, plus de 8 700 
élèves n’ont pas accès à un service 
alimentaire comme celui du Club », in-
dique-t-elle. 

Ces statistiques mettent en évidence 
l’urgence de répondre aux besoins 
croissants en aide alimentaire, exa-
cerbés par une hausse moyenne de 
20% du prix des aliments en moins de 
deux ans.

Qualité nutritionnelle

Face à ces enjeux, le Club des petits 
déjeuners adopte des stratégies pour 
maintenir la qualité nutritionnelle de 
ses petits déjeuners et étendre sa 
portée. « Nourrir les enfants, c’est l’af-
faire de tous », rappelle l’organisme, 
soulignant la générosité des parte-
naires du Club. L’ambition future du 
Club est claire: offrir un petit déjeuner 
nutritif à tous les enfants fréquentant 
une école située en milieu défavorisé 
au Québec.

« Un programme de petits déjeuners 
permet non seulement aux élèves de 
faire le plein d’énergie... mais il leur 
permet aussi d’avoir accès à des ali-
ments nutritifs essentiels à leur dé-
veloppement », indique le Club, qui 
joue un rôle éducatif important, gui-
dé par un comité nutrition qui établit 
des lignes directrices pour des petits 
déjeuners équilibrés et nourrissants, 
et encourage l’augmentation de la 
consommation de fruits et légumes.

La mobilisation communautaire est 
essentielle pour le succès des pro-
grammes. « C’est notre générosité 
collective qui infuse le sentiment de 
confiance des jeunes », note Mme 
Desrosiers, soulignant l’importance 
des bénévoles et de l’engagement des 
communautés scolaires.

Le Club des petits déjeuners utilise le 
mois de la nutrition pour sensibiliser 
davantage à l’importance d’une ali-
mentation saine, promouvoir la sécu-
rité alimentaire, l’alimentation durable 
et l’achat local. 
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1 866 637-5236
ANNONCESCLASSEES@HEBDOS.COM

Sincères  
condoléances

aux familles  
éprouvées

VOS NOUVELLES DANS VOTRE 

INFOLETTRE! 

ABONNEZ-VOUS!

Astrologie, occultisme424

Ana Médium, spécialiste des questions 
amoureuses depuis 25 ans. Le secret 
des rencontres positives, la méthode 
pour récupérer son ex et des centaines 
de couples sauvés durablement, 
réponses précises et datées. Tél.  : 
450-309-0125

 

Déneigement472
 

DÉNEIGEMENT de toitures, plu-
sieurs années d’expérience, sou-
mission gratuite, 819-341-7669 
Alexis

 

Pièces accessoires955

Pièces auto neuves à prix écono-
miques, livraison gratuite partout au 
Québec. Offre limitée : utilisez le code 
PROMOTIONNEL 139990 pour profiter 
de 100$ de réduction sur vos pro-
chaines commandes. Appelez mainte-
nant au 1-877-646-0154. SUPRA-Z.CA

473, L’Annonciation Sud, Rivière-Rouge • 819 275-8555

632, rue de la Madone, Mont-Laurier • 819 623-6232

680, rue de la Madone, Mont-Laurier • 819 623-3751

19, rue Principale Nord, Maniwaki • 819 449-6082

456 12e Avenue, Ferme-Neuve • 819 587-3169

coopfbrunet.com

P R É S E N T 
À  C H A Q U E 

I N S TA N T

« Ça s’est passé différemment,  
mais nous avons pu lui rendre  

un dernier hommage. »

PRÉSENT À CHAQUE INSTANT

>
1
2
3
2
8
8
8

>
1
2
5
3
5
0
8

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE

Avis est par les présentes donné que, à la suite 
du décès de Gaston Boudreau, en son vivant 
domicilié au 2455 North East 137th Street, North 
Miami Beach, Florida, 33181, est décédé à 
Sainte-Agathe-des-Monts, le quatre novembre 
deux mille vingt et un (04/11/2021), un inventaire 
sous seing privé des biens du défunt a été fait 
par la liquidatrice successorale, Lise Lemay, 
conformément à la loi.

Cet inventaire peut être consulté par les  
intéressés, à l’étude de Me Nicole JANELLE,  
notaire, sise au 578 rue L’Annonciation Nord, 
Suite 101, Rivière-Rouge, Québec, J0T 1T0.
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CARRIÈRES 

ACTUALITÉS 

C’est le 11 mars dernier que l’organisme de préservation 
Éco-corridors laurentiens annonçait les lauréats de son 3e 
Gala de la Conservation, événement qui s’est déroulé au 
Théâtre du Marais de Val-Morin.

Salle de rédaction|redactionlaurentides@medialo.ca

Cette soirée de reconnaissance avait pour but de recon-
naitre publiquement les efforts déployés par les instances 
municipales et les MRC pour des projets en conservation 
des milieux naturels. Cet exercice a aussi permis de par-
tager les actions municipales en conservation avec l’en-
semble des représentants et représentantes municipaux 
des Laurentides et ainsi en inspirer d’autres.

Et les gagnants sont…
Parmi les candidatures, les projets de 9 municipalités 
ont été soumis au comité de sélection composé de 
représentants d’organismes environnementaux de la  
région. 

Au terme des délibérations, deux prix ont été décernés :

• Le Prix du meilleur projet de Protection, restauration et 
aménagement d’habitats à la municipalité qui a été remis à 
la Municipalité de Val-des-Lacs pour son projet de création 
d’aires protégées en terres publiques sur son territoire;

• Le Prix Coup de cœur du comité de sélection à la munici-
palité du Canton de Gore pour son projet de dénomination 
des milieux humides d’intérêt sur son territoire.

Les gagnants ont pu recevoir leur trophée des mains de la 
présidente d’Éco-corridors laurentiens, Kim Marineau. 

Des projets stimulants
La soirée a également été l’occasion pour toutes les muni-
cipalités participantes de présenter leurs projets devant un 
public composé de représentants municipaux et d’Éco-cor-
ridors.

On note parmi les autres projets en lice: Barkmere, pour 
la conservation du secteur Est du lac des Écorces – Pro-
position d’aire protégée; Lac-Tremblant-Nord pour protéger 
les riches écosystèmes de Lac-Tremblant-Nord ; La Mi-
nerve pour la lutte au myriophylle à épis au lac Chapleau 
et Amherst pour le contrôle du phragmite dans le littoral du 
lac Cameron.

« Nous sommes fières de célébrer les municipalités qui 

se distinguent par leur engagement envers la conservation 
des milieux naturels et de la biodiversité dans notre région. 
Les projets présentés lors de ce Gala démontrent que la 
conservation des milieux naturels est d’importance pour 
les municipalités, et nous sommes honorées de pouvoir 
reconnaître et récompenser leurs efforts», déclarait la di-
rectrice générale d’Éco-corridors laurentiens,  Marie-Lyne 
Després-Einspenner, 

À propos d’Éco-corridors laurentiens
Éco-corridors laurentiens est un organisme de bienfaisance 
qui met en œuvre une stratégie de conservation des mi-
lieux naturels et de protection des corridors écologiques 
dans les Laurentides, en étroite collaboration avec les or-
ganismes, les institutions et les citoyens

Val-des-Lacs se distingue au Gala de la Conservation 2024

La directrice générale d’Éco-corridors laurentiens, Marie-Lyne Després-Einspenner, le maire de Val-des-Lacs Paul Kushner, la 
conseillère municipale de Val-des-Lacs, Isabelle Jetté,  la présidente d’Éco-corridors Kim Marineau et le membre du comité 
consultatif en environnement de Val-des-Lacs Ariel Savion-Lemieux. P
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Municipalité de La Conception est un joyau où il fait bon vivre,  où les citoyens sont heureux et tiennent 
à leur communauté et la richesse des lieux, et où les amateurs de plein air gravent de magnifiques  

souvenirs dans leur mémoire! 

La Conception bénéficie d’un vaste territoire naturel de plus de 140 km2, englobant une trentaine de lacs, une 
magnifique rivière, des plages sablonneuses et des paysages à couper le souffle. Travailler à La Conception, c’est 

rejoindre une équipe dynamique et rigoureuse, qui valorise un climat de travail des plus agréables.

VOUS ÊTES UNE PERSONNE QUI AVEZ LE SERVICE AUX CITOYENS ET L’APPLICATION DES RÈGLEMENTS À CŒUR, LE POSTE EST POUR VOUS!

Relevant de la directrice du service de l’urbanisme et environnement, l’employé(e) réalisera principalement des acti-
vités reliées à la mise en application des règlements municipaux d’urbanisme et d’environnement.

La description de tâches complète est énumérée dans l’offre d’emploi complète qui est disponible sur le site Web de 
la Municipalité : municipalite.laconception.qc.ca/emploi/. 

Exigences

	 Technique en aménagement du territoire et/ou urbanisme, ou formation universitaire liée aux domaines de 
l’urbanisme, de l’environnement ou de la géographie ou toute autre formation appropriée

	 Idéalement 2 ans d’expérience dans un poste similaire
	 Bonne communication tant oralement que par écrit
	 Bonne connaissance de la suite Microsoft Office
	 Capable de lire et interpréter les plans et devis
	 Permis de conduire de classe 5 valide

Atouts importants

	 Bonne connaissance des lois et règlements touchant le domaine de l’urbanisme et de l’environnement
	 Maîtriser le logiciel Accès Cité Territoire

Avantages et salaire compétitifs

	 Rémunération selon la convention collective en vigueur, classe 7, échelle salariale entre 30.29$ et 31.96$/heure
	 Horaire de travail intéressante (termine à midi les vendredis)
	 Semaines de vacances
	 Congés mobiles et journées de maladie non utilisés monnayables (12 jours par année)
	 Fonds de retraite très compétitif (employé 7% et employeur 9%)
	 Assurance collective
	 Ambiance d’équipe des plus dynamiques et empreinte d’entraide et d’excellentes collaborations.

Entrée en fonction : Avril 2024

Vous êtes intéressé(e) par ce poste, faire parvenir votre curriculum vitae au plus tard le 31 mars 2024 à l’attention 
de Mme Ariane Brisson, directrice du service de l’urbanisme et environnement, par courriel à greffe@municipalite.
laconception.qc.ca. 

Nous vous remercions de votre intérêt. Seuls les candidats retenus seront contactés. Le masculin est utilisé dans le 
seul but d’alléger le texte.

Offre d’emploi #2024-03-1

Inspecteur(trice) en urbanisme et environnement 
Poste permanent temps plein

OFFRE D’EMPLOI

Les personnes intéressées doivent faire parvenir leur candidature à : 
emploi@KanataTremblant.com ou par télécopieur au : 819 379-3507

w w w . K a n a t a T r e m b l a n t . c o m

>
1
2
3
7
2
1
7

Kanata Tremblant est à la recherche de :

Homme à tout faire
Emploi basé sur le site de KanataTremblant  

(www.KanataTremblant.com et www.ChaletsKanata.com)

L’employé fera partie de l’équipe d’entretien et de maintenance du site. L’horaire d’été est de 
5 jours, du jeudi au lundi. L’horaire d’hiver peut varier selon les précipitations de neige, mais 
demeure à temps plein.

LES TÂCHES PRINCIPALES SONT :

HIVER :

• Le déneigement mécanique (camions, loader, tracteur) des rues et des cours
• Le déneigement manuel (escaliers, balcons)

ÉTÉ ET HIVER :

• L’entretien des bâtiments (menuiserie, plomberie, électricité, peinture, etc)
• L’entretien des terrains (pelouse, coupe-bordure, buchage, etc)
• L’entretien des chemins (ponceaux, gratte, excavation, rouleau compacteur, etc)
• Coupe et fendage de bois
• Toutes autres tâches connexes

Type d’emploi : Temps Plein, Permanent

Salaire : 19,00$ à 22,00$ par heure

Permis/certificat : Permis de conduire (Obligatoire)
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C’est chose commune depuis des années, l’équipe de hoc-
key Les Cataractes de Shawinigan est venue pratiquer à 
l’aréna de Rivière-Rouge au plus grand plaisir des spec-
tateurs. Ce fut une pratique marquée par la rapidité, la 
vitesse et la précision d’exécution de ces joueurs de la 
LHJMQ. Une partie des jeunes joueurs (23) du hockey mi-
neur de la Rouge étaient présents et ont eu la chance de 
traverser une haie d’honneurs faits par les joueurs des Ca-
taractes et de prendre une photo avec eux. De plus, ils ont 
donné plusieurs cadeaux aux enfants. Bref, les enfants de 
l’association du hockey mineur ont vécu un beau moment.

Une fois de plus 
les Cataractes 
de Shawinigan 
s’arrêtent à 
Rivière-Rouge

Plusieurs athlètes du club Fondeurs-Laurentides s’étaient donné rendez-vous à Gatineau pour 

participer au Championnat canadien de ski de fond qui avait lieu du 10 au 16 mars dernier.  

Martin Dumont|mdumont@medialo.ca

Les performances des athlètes du club ont permis d’obtenir un historique 4e position au clas-
sement général du championnat canadien. En tout, 8 médailles ont été remportées par les 
fondeurs en plus de plusieurs top 10.« On pensait terminer 5e ou 6e, surtout qu’il n’y avait 
que des épreuves en pas de patins alors qu’on performe habituellement un peu mieux en 
classique. 4e club au pays, c’est vraiment une agréable surprise », mentionnait le directeur de 
Fondeurs-Laurentides, Rémi Brière.

Des performances inspirées

En tout, ce sont 25 athlètes originaires de plusieurs régions des Laurentides qui ont participé 
aux diverses épreuves dans les catégories U16, U18, U20, U23 et Senior. Cet événement, le 
plus important du genre au Canada, permet de mettre en lumière le talent des athlètes du club 
qui font rayonner notre région sur la scène provinciale, nationale, internationale, de même que 
sur le circuit universitaire canadien et américain. La présence de ces athlètes à cette compéti-
tion est donc un accomplissement en soi. 

Près de chez nous

En ce qui concerne les skieurs de notre région qui se sont le plus illustrés, soulignons la perfor-
mance d’Olivia Bouffard-Nesbitt (Morin-Heights) qui a remporté 2 médailles en sprint et elle s’est 
classée meilleure athlète senior lui permettant de mettre la main sur une bourse. Alexandre 
Cormier (Piedmont) a remporté quant à lui la première place au b10 km libre dans la catégorie 
M20 et il s’est classé 2e au classement général canadien dans cette même catégorie. Quant à 
Phil Shaw (Val-Morin), celui-ci a terminé en 54e place au 15 km chez les séniors. Toujours chez 
les séniors, Ricardo Izquierdo-Bernier ( Saint-Adolphe-d’Howard) est arrivé 5e au 15km et Francis 
Izquierdo-Bernier (Saint-Adolphe-d’Howard) s’est classé 17e au 10 km. 

Chez les plus jeunes, dans la catégorie M18, Chad Walsh (Morin-Heights) s’est classé 5e au 
5km libre et il terminait juste au bas du podium au 7.5km. La meilleure performance de Florent 
Brière (Val-Morin) qui a participé à 3 épreuves, est une 18e place au 7,5 km dans la catégorie 
M16 et M18.Annonce le directeur des Fondeurs-Laurentides.

Coupe des fondeurs

Rappelons que le Club de ski Fondeurs-Laurentides fêtera ses 50 ans d’existence la saison 
prochaine. Outre la performance des athlètes de pointe qui se développent au sein du club et 
qui offrent un rayonnement international aux Laurentides, le club organise des événements qui 
contribuent à la démocratisation de ce sport emblématique auprès de la relève. Encore cette 
année, malgré les conditions climatiques difficiles, le club a réuni de  jeunes skieurs laurentiens 
pour trois événements de la Coupe des fondeurs. Les 3 courses de cette 38e édition ont attiré 
plus de 1726 participants ce qui en fait l’un des plus grands rassemblements de ski de fond 
au Québec et au Canada.

« Malgré une saison marquée par le manque de neige, nous on s’en est bien tirés grâce à notre 
collaboration avec le centre de ski Morin-Heights. Pendant que personne n’avait de neige, nous 
on a pu continuer à s’entrainer. Nos athlètes étaient bien préparés et ont bien performé [...] Il 
faut aller vers d’autres de projets pour prolonger les saisons », conclut Rémi Brière. 

Les Fondeurs-Laurentides aux 
Championnats canadiens de ski de fond
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Achetez • Économisez • Profitez

Obtenez

50$

35$ 35$ 
Payez Payez

Chèque cadeau de 50$
Familiprix 

Val-David

Chèque cadeau de 50$
Au Marché du lit  

Sainte-Agathe-des-Monts

Obtenez

50$

30% de rabais 30% de rabais

>1251676
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a TROUVEZ NOS POINTS 
DE DÉPÔTS DANS VOTRE 
MUNICIPALITÉ À L’AIDE DE 
NOTRE CARTE INTERACTIVE 

TROUVEZ DÈS AUJOURD’HUI VOTRE POINT DE DÉPÔT !

STATION SERVICE

dépanneur

dépanneur

STATION SERVICE

OUVERT

ÉPICERIE

OUVERT

ÉPICERIE

PHARMACIE

OUVERT

PHARMACIE

OUVERT

VOTRE JOURNAL

TOUJOURS GRATUIT
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